
 

 
 

 

 

 

 
D!un synode à l!autre.... 
 
  

Depuis quelques semaines déjà, notre diocèse est entré dans cette démarche spirituelle et réflexive d!un 
synode. Un bon nombre de paroissiens font désormais partie d!« équipes synodales » et d!autres (je l!espère !) 
comptent les rejoindre (il est encore temps !).  

Dans l!organisation de l!Eglise catholique un diocèse est appelé « Eglise particulière » dans le sens où elle est 
une communauté de fidèles chrétiens en communion dans la foi et les sacrements avec leur évêque ordonné dans la 
succession apostolique. D!où l!importance pour un catholique qui  veut faire partie intégrante de l!Eglise de répondre à 
cette invitation de notre évêque lorsqu!il prend l!initiative de « convoquer » un synode, acte rare et exceptionnel. 

Comme le précise par ailleurs le dernier Concile, Vatican II, l!Église universelle ne doit pas être comprise 
comme une simple somme ou fédération d!églises particulières. Mais c!est bien plus l!Église, universelle par vocation 
et mission, qui prend racine dans une variété de terrains culturels, sociaux et humains, prenant dans chaque partie du 
monde des aspects et des formes d!expression diverses. La riche variété de disciplines ecclésiastiques, de rites 
liturgiques, de patrimoines théologiques et spirituels propres aux Églises locales " montre avec plus d!éclat, par leur 
convergence dans l!unité, la catholicité de l!Église indivise. 

Dès lors, qui veut de fait faire partie intégrante de l!Eglise catholique et vivre concrètement cette unité de 
l!Eglise qu!il professe dans le Credo se doit, comme le dit saint Paul, d!avoir le souci de toutes les Eglises ! 

L!ouverture ce Dimanche d!un synode à Rome pour le Moyen Orient ne peut donc nous laisser indifférent ! et si 
la prière pour le synode de notre diocèse est de mise, celle pour le synode pour le Moyen Orient ne peut que l!être 
aussi... donc dans notre prière, allons d!un synode à l!autre ! (Pensons-y entre autre lors de la récitation du Chapelet 
en ce mois d!octobre, mois du Rosaire) 

Père BONNET, curé+ 

 

Ont été célébrées les obsèques de : Mme Josiane CHAVE, le 08/10/2010 à St Nom 
Seront célébrées les obsèques de : Mr Michel FALLOUX à Chavenay le 12/10 à 10h30 
 

« Mardis de la foi » : catéchisme – approfondissement de la foi pour adultes ; Mardi 12/10 à 20 h 45 à la maison paroissiale. 
Thème : les 10 commandements. (3 ème partie du catéchisme de l’Église Catholique) 
 

Secours Catholique : permanence de 10h à 11h , jeudi 14/10 à la salle St Joseph 
 

Sanctus Dominus : groupe de prières et de louanges , jeudi 14/10  de 20h15 à 22h en l’église de Chavenay 
 

Préparation au baptême: réunion vendredi 15/10 à 20h45 à la Salle St Joseph pour les parents demandant le baptême de leur petit 
enfant. 
 

Adoration du St Sacrement : vendredi 15/10 de 9h30 à 12h00 en l’église de St Nom.  

 
CATECHISME :  
Pour les 5° mardi 12/10 à 17 h 30 à la maison paroissiale de St Nom 
Pour les CE2, CM1 et CM 2 : mercredi  9h 30 ou 11 h  
Pour les 4° vendredi 15/10 à 17 h 30 à la maison paroissiale de St Nom 
 
 

INSCRIPTION CATECHISME: 
il est toujours possible de 
s’inscrire auprès du 
secrétariat de la paroisse. 
 
 
Confessions :  
   Une demi-heure avant chaque 
messe de semaine ou sur rendez-vous. 

 (*) Le mardi, la messe est célébrée selon 
la forme « extraordinaire » du missel 
Romain 

Lundi 11/10 09h00 Chavenay De la  Férie Messe pr Bernard Busillet 
Mardi 12/10 (*) 09h00 St Nom De la  Férie Messe pr Famille Bahvsar Freminet 
Mercredi 13/10 18h30 St Nom St Edouard Messe pr Gabrielle Chavatte 
Jeudi 14/10 18h30 Chavenay St Calliste 1er Messe pr Gérard Schrevere 
Vendredi 15/10 09h00 St Nom Ste Thérèse d!Avila Messe pr Raymonde Dumont 
Samedi 16/10 09h00 St Nom Ste Marguerite Marie Messe  pr Bernard Busillet 
Dimanche 17/10 09h30 Chavenay 29° Dimanche du Temps Ordinaire Messe  pro populo 

 11h00 St Nom "! Messe pr Bernard Fouinat 

 18h00 St Nom "! Messe pr Rose Lambrecht 



 
 

QUELQUES INFORMATIONS SUR L’EGLISE 
CATHOLIQUE AU MOYEN ORIENT 

 
 

A propos du Synode : 
 
« L’Assemblée spéciale est une opportunité pour les Chrétiens du reste 
du monde d’offrir un soutien spirituel et une solidarité à leurs frères et 
sœurs du Moyen-Orient » (Benoît XVI) 

 
Dates : du 10 au 24 octobre 2010     Lieu du synode : Vatican  Thème : « Communion et témoignage »  
  
7 Églises concernées   
Église copte catholique   Église syrienne catholique   Église maronite  Église chaldéenne  
Église grecque melkite catholique     Église arménienne catholique  Patriarcat latin de Jérusalem   
 
---> Tous les Évêques catholiques de ces pays sont concernés ainsi que les Vicaires apostoliques latins, les 
ordres et congrégations religieuses agissant au Moyen-Orient. 
 
Pays concernés   
Turquie : 80 000 chrétiens (soit environ 0,1 % de la population) dont 10 000 catholiques arméniens, syriens et chaldéens.  
Liban : 1,5 million de chrétiens (soit 37 % de la pop) dont 1 million de cath. surtout maronites, grec-melkites, syriens, arméniens.   
Israël : 150 000 chrétiens (soit plus ou moins 2 % de la pop.) principalement latins et grec-melkites.  
Égypte : 8 à 10 millions de chrétiens (soit environ 10 % de la population) dont 225 000 coptes catholiques.  
Jordanie : 350 000 chrétiens (soit environ 6 % de la pop.) dont 120 000  cath. maronites, grec-melkites, chaldéens et latins.  
Syrie : 850 000 chrétiens syriens, grec-melkites, maronites, chaldéens et arméniens (soit environ 4,5 % de la pop.).  
Irak : 600 000 chrétiens (soit moins de 3 % de la pop.) dont 400 000 catholiques chaldéens et syriens.  
Iran : 135 000 chrétiens (soit moins de 0,3 % de la pop.) dont 20 000 catholiques essentiellement chaldéens.   
Chypre : entre 30 000 et 35 000 catholiques maronites, arméniens et latins (soit environ 4 % de la pop.).  
 
 

A propos de L'Eglise catholique du Proche et du Moyen Orient 
  
Les chrétiens rattachés à l'Eglise romaine et au Pape sont minoritaires en Orient par rapport 
aux Eglises orthodoxes, sauf au Liban (les maronites représentent 70 % des chrétiens) et en 
Irak (80 % des chrétiens).  
  
1. L'Eglise Maronite 
Les maronites sont répartis essentiellement au Liban avec une diaspora très importante de 
près de la moitié des fidèles. Créée à partir du couvent de Saint Maron (Apamée, Syrie), une 
petite communauté monastique syrienne s'installe au Ve siècle dans la montagne libanaise pour fuir l'hostilité des monophysites1. 
Les croisades permettent aux maronites de sceller leur union avec Rome (1182). L'Eglise maronite est la seule Eglise orientale 
catholique qui n'est pas issue d'une dissidence d'une Eglise orhodoxe. En 1860, lors de massacres de maronites, ceux-ci ont fait 
appel au Pape pour qu'il intervienne, mais c'est la France qui a répondu et conduit l'Empire ottoman à reconnaître l'autonomie du 
pays. Le système politique confessionnel libanais débouchera sur deux guerres civiles sanglantes (1958 et 1975-1989) qui 
aboutiront aux accords de Taëf (1989). Ces accords, ont réduit les pouvoirs du Président (chrétien maronite) au profit de ceux du 
Premier ministre (musulman sunnite) et du Président de l'assemblée parlementaire (musulman chiite). L'Eglise, la hiérarchie 
religieuse et les ordres monastiques jouent un grand rôle économique et politique.  

1 Les monophysites, en revanche, affirment que le Fils n'a qu'une seule nature et qu'elle est divine, cette dernière ayant absorbé sa 
nature humaine. Cette doctrine a été condamnée comme hérétique lors du Concile de Chalcédoine en 451, tout comme la doctrine 
opposée le nestorianisme niant la divinité du Christ. Selon ce concile, Jésus-Christ est à la fois vrai Dieu et vrai homme en « une 
seule personne et deux natures, sans confusion ». 



• Effectif (en 2006) : 3.112.000 (dont deux tiers en diaspora) 
• Patriarche d'Antioche et de tout l'Orient des Maronites (résidence : Bkerké, siège : Dimane, Liban): Cardinal Nasrallah Sfeir  

 
2. L'Eglise grecque-catholique ou melkite 
Cette Eglise naît en 1724 de la scission de l'Eglise melkite qui regroupait les chrétiens de rite byzantin des patriarcats d'Antioche, 
d'Alexandrie et de Jérusalem fidèles au Concile de Chalcédoine, lorsqu'un catholique fut élu patriarche d'Antioche par les chrétiens 
de Damas. Il y a des melkites dans tous les pays du Proche et Moyen-Orient (majoritaires dans les catholiques de Syrie et d’Israël)  

• Effectif (en 2006) : 1.350.200 (dont deux tiers en diaspora, 420.000 au Brésil) 
• Patriarche grec-melkite catholique d'Antioche et de tout l'Orient, d'Alexandrie et de Jérusalem (siège: Damas, Syrie, 

depuis la cession d'Antioche par la France à la Turquie): Grégoire III Lahham 
  

3. L'Eglise chaldéenne catholique 
Elle est répartie surtout en Irak où elle est majoritaire parmi les chrétiens. Dès le XIIIe siècle, sous 
l'impulsion de missionnaires dominicains et franciscains, de nombreux évêques assyriens se convertirent 
au catholicisme. Elle est donc née d'une union avec Rome lors du retour de quelques anciens dirigeants 
de l'Église apostolique de l'Orient, elle-même héritière de l'antique Église de Perse. Elle utilise la langue 
liturgique syriaque dérivé de l'araméen. L’Eglise chaldéenne (ainsi nommée depuis 1830) a eu à souffrir de 

nombreuses persécutions qui firent des milliers de morts à la fin de la guerre de 14-18 en Turquie.  
• Effectif (en 2006) : 351.000 (dont 190.000 en Irak, la diaspora est surtout en France, Suède, Etats-Unis et Australie) 
• Patriarche chaldéen de Babylone (siège: Bagdad, Irak): Emmanuel III (Emmanuel-Karim Delly) 

  
4. L'Eglise copte catholique 
Elle regroupe la grande majorité des catholiques d'Egypte (77% des 2,5% de catholiques du pays). La naissance d'une Eglise copte 
catholique ne s'est concrétisée qu'après les missions de capucins et franciscains en Egypte au XVIIe siècle. En 1895, le vicariat 
apostolique devient patriarcat. Sa langue liturgique est le copte. 

• Effectif (en 2006) : 265.500   * Patriarche copte d'Alexandrie (siège: Le Caire, Egypte) : Antonios Naguib 
  
5. L'Eglise arménienne catholique 
Cette Eglise, devenue catholique pendant les croisades, est ralliée à Rome depuis 1635 quand elle est constituée en patriarcat. Le 
génocide arménien de 1915 perpétré par les Turcs a également concerné les catholiques arméniens.  

• Effectif (en 2006) : 375 000 dont une très large majorité en diaspora (Etats-Unis, Canada, Europe dont 30 000 en France, 
Australie, Argentine, etc) 

• Patriarche arménien de Cilicie (siège: Beyrouth, Liban): Nersès Pierre XIX 
  
6. L'Eglise syrienne catholique 
Cette Eglise, établie en patriarcat depuis 1783 et reconnue par le pape Pie VI (des tentatives antérieures eurent lieu dès 1656), ne 
représente que 12 % des catholiques de Syrie. Tout en conservant leur langue, leur rite et leur propre législation ecclésiastique, ils 
constituent une Église avec sa hiérarchie, sous l’autorité d’un patriarche. Elle a aussi souffert des massacres perpétrés en Turquie 
contre les chrétiens à la fin de la Première Guerre mondiale.  

• Effectif (en 2006) : 132.000 
• Patriarche d'Antioche des Syriens (siège: Beyrouth, Liban): Mar Ignazio Youssef III Younan 

 
7. L'Eglise catholique de rite latin 
Fondé en 1099, dans le contexte des Croisades, le Patriarcat latin a été restauré en 1847. 
Il englobe sous sa juridiction la Terre Sainte, le Liban, Chypre et la Jordanie (où ils 
constituent la majorité des catholiques). L’ordre des Chevaliers du St Sépulcre aide 
principalement ce patriarcat.  

• Effectif (en 2003) : 85.000 
• Patriarche latin de Jérusalem (siège : Jérusalem) : SB Mgr Mgr Fouad Twal



SYNODE DIOCESAIN= SYNODE DIOCESAIN = SYNODE DIOCESAIN 
 

SYNODE :  
Pensez à consulter les sites internet ! 
Site diocésain: http://synode.catholique78.fr/ 
Site paroissial: http://www.paroissestnomchavenay.com 
 

Correspondant du synode pour la paroisse : Guillaume VIRANTIN 
(saintnomchavenay@synode.catholique78.fr / 01 30 80 27 34). 
 
Rejoignez ou créez une équipe synodale  
 

NOUVELLES DE L!EGLISE 
 
Rome : Lors de l’audience du mercredi, le Pape Benoît XVI 
a dit à propos du chapelet : « Le chapelet est une prière 
particulière dans l’Eglise, une arme spirituelle adaptée à 
chacun de nous. La méditation de la vie de Jésus et de 
Marie doit être une lumière éclairant notre chemin 
évangélique, notre renouveau spirituel et la conversion de 
nos coeurs. » 
 
Europe : Le 7 octobre 2010, l’Assemblée parlementaire du 
Conseil de l’Europe a finalement maintenu "Le droit à 
l'objection de conscience dans le cadre des soins 
médicaux légaux. A l’issue d’un débat sur le sujet au cours 
duquel le texte proposé par la Commission des questions 
sociales a été substantiellement amendé, la résolution 
adoptée affirme que « nul hôpital, établissement ou 
personne ne peut faire l'objet de pressions, être tenu 
responsable ou subir des discriminations d'aucune sorte 
pour son refus de réaliser, d'accueillir ou d'assister un 
avortement (…) ». Le texte a été adopté par 56 voix contre 
51 et 4 abstentions.  
En ce 7 octobre, fête du Rosaire, les élus de l'Assemblée 
ont donc retourné la situation totalement. L'initiative de 
Christine McCafferty a capoté malgré une longue et 
discrète préparation. Une mobilisation priante, doublée 
d'une manifestation à Strasbourg et de dizaines de milliers 
de signatures récoltées (en France par l'Alliance pour les 
droits de la vie), a permis de sauver ce qui peut encore l'être 
devant la déferlante de la culture de mort.  
 

France : 2011 : Une année dédiée à la vie religieuse. La 
Conférence des Religieux et Religieuses de France 
(CORREF) a annoncé qu’après l’année sacerdotale en 
France, 2011 portera une attention particulière à la vie 
consacrée qui est une expression essentielle de la 
communauté chrétienne. La vie consacrée est «la 
mémoire évangélique» de ce qui fait la spécificité du 
christianisme: l’appel du Christ au plus profond de l’être 
et la réponse fragile d’une vie qui risque tout sur cet 
appel. Aujourd’hui, la vie consacrée en France se déploie 
en des formes diverses : Religieux et religieuses de Vie 
apostolique, Sociétés de Prêtres, Instituts missionnaires, 
ordres de prêcheurs, ordres de mendiants, d'hospitaliers, 
Moines et moniales; toutes expressions qui se déploient 
dans le cadre de la vie communautaire. En introduction 
de cette année de la vie consacrée, les 36 Instituts 
Séculiers se réuniront à Lourdes les 15, 16, 17 octobre 

2010 et la Conférence des Religieux et Religieuses de 
France (CORREF) tiendra aussi son Assemblée Générale 
à Lourdes des 22 au 26 novembre 2010. 
Espagne : Benoît XVI se rendre en Espagne les 6et 7 
novembre.  Il fera étape à Saint-Jacques-de-
Compostelle où il célèbrera la messe dans le cadre de 
l’année jacquaire, puis à Barcelone où il consacrera la 
fameuse église de la Segrada Familia, œuvre inachevée 
de l’architecte Gaudi. 
 

Arabie Saoudite : La police saoudienne est intervenue au 
cours d'une messe catholique qui se tenait secrètement 
vendredi dans un hôtel de Ryad, à laquelle assistaient 
150 Philippins. Elle en a arrêté 12, ainsi que le prêtre. 
Ils ont été inculpés de « prosélytisme », et libérés dimanche 
après des garanties données par leur ambassade. Il y a plus 
d’un million de Philippins en Arabie saoudite. 
 

Italie : Benoît XVI était à Palerme, en Sicile, dimanche. 
L’évènement n’a été suivi qu’en Italie. Pourtant, il avait 
une dimension internationale. D’abord, il y avait 
énormément de monde à la messe le matin sur le Foro 
Italico. Deux cent cinquante mille personnes selon l’agence 
italienne, Ansa, qui est l’équivalent de notre AFP. Pourquoi 
donc le site de l’Express n’annonçait-il que trente mille 
personnes ? Je sais bien que la querelle des chiffres n’est 
pas seulement une affaire française. Mais il y a comme cela 
des petites énigmes qui sont révélatrices d’un certain 
inconscient médiatique. Et si nous passons du site de 
l’Express à celui du Point, surgit une autre surprise. Plus 
qu’une surprise. Flaubert avait inventé un joli mot pour 
qualifier ce genre de bévue : Hénaurmité. Oui, c’est une 
belle énormité que de prétendre que le Saint-Père aurait 
pudiquement évoqué la mafia et ses crimes, sans jamais osé 
nommer explicitement l’organisation criminelle. C’est tout 
simplement une contre-vérité. Benoît XVI a parlé de la 
mafia aux jeunes siciliens dans la soirée et il n’a cessé d’en 
parler durant tout son séjour à Palerme. A la cathédrale, 
devant les prêtres et les séminaristes, il a exalté la mémoire 
de Don Pino Puglisi, ce curé de quartier assassiné en 1993, 
pour avoir refusé de céder aux menaces de la Cosa Nostra, 
et d’ailleurs en voie de béatification. Avant de quitter la 
Sicile, Benoît XVI a tenu à poser un geste extrêmement 
symbolique. Il s’est arrêté à l’endroit précis où avaient été 
assassinés le juge Falcone, son épouse et trois gardes du 
corps par la même mafia. Il a déposé une gerbe de fleurs 



auprès de la stèle commémorative et prié pour toutes les 
victimes de l’entreprise criminelle. Alors il ne faut pas se 
moquer du monde, aussi bien à l’Express qu’à l’agence 
Reuters qui semble être à l’origine de la désinformation. La 
vérité l’emportera toujours sur le mensonge.(Chronique sur 
Radio Notre Dame) 



 


